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Jeudi 15 décembre 
Nicolas et le violon  

 

 

 

Nicolas était ravi de voyager dans une si belle voiture. Imagine un 

instant… une magnifique Bentley noire. Il fallait voir la tête de ses 

camarades quand son oncle était venu le chercher au pensionnat ce 

matin. Nicolas pouvait lire l’envie dans leurs yeux brillants. Puis leur 

étonnement quand ils avaient vu le chauffeur sortir de la voiture et 

aller ouvrir la porte  arrière. Enfin l’oncle de Nicolas était sorti de la 

voiture, il était grand et impressionnant. 

- Ton oncle doit être quelqu’un de très important, lui avait 

soufflé son meilleur copain de chambre. 

Nicolas n’avait pas répondu. Il ne se souvenait pas de lui. On l’avait 

mis au pensionnat un peu après la mort de ses parents, il était très 

jeune, c’était il y a longtemps. Comme il ne recevait jamais de 

courrier, de paquet ou de visite, et que personne ne venait le chercher 

pour les vacances, il pensait qu’il n’avait plus de famille. 

Il y a une semaine, Madame Bernadette l’avait fait venir dans son bureau pour lui annoncer 

que son oncle viendrait le chercher pour les vacances de Noël. Nicolas avait douté jusqu’au 

dernier moment. 

Dans la voiture, l’oncle de Nicolas semblait ne regarder que le paysage. Monsieur le Baron ne 

savait pas trop quoi dire à ce sage garçon assis à sa gauche qu’il ne connaissait pas beaucoup. 

Il avait peur que Nicolas passe avec lui les vacances les plus ennuyeuses de sa vie… 

Nicolas n’était pas de cet avis, rouler dans cette magnifique voiture lui faisait déjà tellement 

plaisir ! Il était très impatient de visiter le château de son oncle. 

La voiture s’arrêta devant une immense maison, son oncle prit une grande inspiration et lui 

dit : 

- Sois le bienvenu, Nicolas. 

Nicolas avait été tellement surpris d’entendre la son de sa voix qu’il n’avait pas répondu, mais 

il lui avait fait un très beau sourire. 

Marthe, la cuisinière, et Marcel, le chauffeur, se réjouissaient beaucoup de l’arrivée du 

garçon. Le château était silencieux depuis trop longtemps... Le Baron était triste, tout seul au 

milieu de ses souvenirs. 
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Nicolas profitait de son temps libre pour découvrir la 

maison jusque dans ses moindres recoins. Un jour, il fit 

une trouvaille, au fond d’un coffre du grenier. C’était une 

boîte noire dans laquelle était soigneusement rangé un 

violon. Nicolas aimait le chant du violon depuis toujours 

et il rêvait de pouvoir un jour en jouer. 

- Quelle drôle d’idée de laisser un violon prendre la poussière ! 

 

Nicolas était seul la plupart du temps, mais cela ne le dérangeait pas. Il était libre d’aller où il 

voulait et cela le changeait de sa vie au pensionnat. Quand il commençait à s’ennuyer, il 

partait en direction de la cuisine, où il savait que Marthe trouverait une sucrerie à lui donner. 

Il s’installait près d’elle, essayait de deviner ce qu’elle préparait dans ses casseroles, apprenait 

à reconnaître l’odeur du romarin, à sécher les feuilles de sauge et à hacher le persil. Il avait 

appris plein de choses à ses côtés. Surtout, il profitait pour questionner Marthe, qui  

contrairement à son oncle aimait bien parler. La vie de cette maison n’avait aucun secret pour 

elle. C’est normal, Marthe et Marcel étaient au service de la famille depuis 23 ans. Marthe se 

souvenait de tout, même du jour où le Baron lui avait demandé d’aller ranger le violon du 

père de Nicolas au grenier. 

Nicolas ne voyait son oncle que deux fois par jour, pour les repas. Le matin, son oncle se 

levait bien avant lui et partait seul faire de longues promenades à cheval. Mais lorsqu’on 

sonnait la cloche, Nicolas savait qu’il fallait se rendre à la salle à manger et s’asseoir en face 

de son oncle en posant les mains sur la table. Ils ne se parlaient pas beaucoup. Le Baron était 

un peu mal à l’aise avec son neveu. 

 

Un jour, alors que Noël approchait, le Baron invita son neveu à passer la soirée avec lui 

devant le feu de la cheminée. Après un long silence à regarder les flammes danser dans la 

cheminée, il se pencha vers Nicolas et lui demanda :  

- Qu’aimerais-tu recevoir à Noël ?  

Nicolas répondit tout de suite :  

- J’ai retrouvé le violon de papa au grenier. J’aimerais beaucoup l’avoir ! 

- Le violon de ton père ? Comment sais-tu que ton père jouait du violon ?  

Nicolas n’avait pas envie de répondre à cette question, mais il ajouta :  

- Je rêve de jouer du violon depuis toujours. Au pensionnat, je vais tous les soirs écouter 

un de mes camarades s’exercer. 

- Je ne sais pas… Il ne me reste rien d’autre que ce violon en souvenir de ton père. Je 

vais réfléchir… Peut-être que tu devrais attendre d’être un peu plus grand. C’est très 

difficile de jouer du violon ! 

Après ces derniers mots, son oncle se leva de son fauteuil et il partit se coucher sans même 

embrasser son neveu. 

Nicolas est parti se coucher à son tour. Il se dit qu’il n’avait aucune chance de recevoir ce 

violon. Son oncle ne s’en séparerait jamais. 
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La nuit passa lentement. Au-dessus de lui, sous les 

toits, Nicolas eut l’impression d’entendre des pas. Il se 

cacha sous son duvet pour ne plus rien entendre.  

Mais au matin, quand Nicolas a ouvert les yeux, son 

oncle était assis sur le rebord de son lit.  

- Joyeux Noël mon garçon !  

Il posa alors sur le duvet de Nicolas une boîte noire. 

- Vas-y ! Ouvre ! 

Nicolas décrocha les boucles de l’étui pour découvrir à 

l’intérieur le violon de son père.  

- Je crois que ce violon est vraiment pour toi. Ce serait triste qu’il reste des années 

encore au grenier. 

Nicolas souriait. Il sauta au cou de son oncle. 

- Attends… Attends, ce n’est pas tout. Ce soir, je t’emmène avec moi. Nous irons fêter 

Noël ailleurs. C’est une surprise ! Mais je te promets que nous rencontrerons là-bas 

quelqu’un qui saura t’apprendre à jouer quelques notes. Je suis certain que tu 

deviendras un excellent musicien comme l’était ton père. 

Maintenant, habille-toi. Nous allons sortir.  

 

 

L’histoire ne s’arrête pas là, mais il te faut attendre la semaine prochaine pour la connaître. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Conte adapté du fascicule « Sophie, Simon, Armand, Robert, Mathieu préparent Noël et nous aussi… » 

librement adapté par Catherine Abrecht, conteuse, avec l’autorisation de la fille de l’auteur, pour l’EERV. 
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